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Bon, si vous lisez cette introduction,
c’est que vous vous êtes procuré aussi le tome 2,
et je suis ravie que tout ça vous plaise !
Celle qui parle là, c’est la Satine d’aujourd’hui (eh oui c’est encore moi, ha ha).
Si je m'adresse à vous maintenant, c’est que j’ai deux ou trois mots
à vous dire avant de commencer la lecture.
Je me dois de vous expliquer ce qu’il s’est passé entre le tome 1 et celui-ci,
voyez ça comme une sorte de transition !
 
Commençons : Souvenez-vous de la fin du tome 1,
la claque assez troublante, puis mon voyage en Hollande
afin de me vider la tête, de m’évader un peu.
Eh bien, figurez-vous que j’ai également déménagé, j’avais vraiment besoin
de changer d’air, ha ha !
Papa, maman, Gibbs, Pirate et moi avons fait cap
sur la Dordogne (oui je sais, ce n’est pas super, dit comme ça,
ça ne donne pas trop envie, mais continuez de lire,
je vous jure que ça vaut le coup) !
Le déménagement n’a pas été si difficile pour moi, puisque j’ai passé ces quelques jours chez Coline, afin de lui dire au revoir.
Pendant que mes parents transportaient des cartons et des meubles lourds,
moi je me la coulais douce au bord de la piscine de Coline (tranquille, quoi) !
Puis, mes parents sont venus me chercher, pas pour me ramener
dans la petite maison au bord de la plage dont vous avez entendu parler,
mais plutôt dans une maison au bord d’un pré avec des vaches…
 
Pour pas vous mentir et vous la faire courte,
l’époque de la Dordogne n’a pas été magique :
beaucoup de problèmes au collège (eh oui, je pensais m’en sortir, mais non),
une solitude absolue puisque je n’avais pas de voisins ni d’amis avec qui parler,
je faisais des cauchemars traumatisants presque toutes les nuits… BREF !
Mais, je ne vais pas me plaindre, parce que, à côté de ça,
s’est déroulée la fameuse émission de chant !
C’était une SU-PERBE expérience : même aujourd’hui, j’en garde
encore un souvenir incroyable (les strass et paillettes, les liens créés
avec les autres talents, la pression et l’épanouissement mélangés).
Puis en soi, la solitude n’a pas été si mauvaise, puisque j’ai eu l’occasion
de me consacrer à part entière à mes petites vidéos, avec ma petite communauté,
qui ont grandi, grandi, grandi, jusqu’à en exploser !
 
Suite à cette explosion, beaucoup de projets s’offraient à moi,
mais Paris, c’est loin de la Dordogne.
Et Paris, c’est là où tout se passe dans ce milieu !
Mes parents ont donc choisi de déménager
(ce qui a été un immense soulagement pour moi) !
Sézanne, c’est le nom de la petite ville où nous avons donc déménagé
au bout de quatre ans de vie passés en Dordogne.
Ce troisième déménagement marque pour moi le début
d'un nouveau chapitre. J’avais envie de changer,
d’évoluer, avoir enfin une vie privée stable et sans trop de problèmes.
 
Mais une vie sans problèmes n’existe pas vraiment,
et changer n’est finalement pas si facile que ça en a l’air, hein ?
 
La Satine actuelle vous quitte donc là-dessus,
et vous laisse enchaîner avec le tome 2 qui met en scène une Satine, un peu perdue, mais voulant devenir sûre d’elle…




  [image: Chapitre 1]

  
    J’adore ma nouvelle chambre ! Oh, elle manque encore de décoration – ou de « touches personnelles » comme dit maman, mais elle est spacieuse, très lumineuse et elle donne sur une jolie rue tranquille. La semaine dernière, Axelle m’a aidée à décoller le papier peint un peu vieillot. J’ai hâte d’en choisir un autre, plus à mon goût.[image: Illustration]

    Il y a des jours où je regrette mon ancienne maison, et où l’océan me manque. Mais dans ces moments-là, je me rappelle ce qui s’est passé à l’école, avec Lili, Enzo et les autres… Et alors je ne regrette plus rien du tout !

    Je termine de ranger mon bureau, puis vérifie l’état de mon lit – on ne sait jamais, il pourrait se voir à l’écran – et l’éclairage aussi. J’installe ensuite mon téléphone sur le trépied. Cette année, mes parents m’ont enfin autorisée à poster des vidéos. Ils me jugent assez responsable pour ça. Je pense aussi que c’est une manière de m’aider. Grâce aux personnes qui me suivent depuis ma participation à « Star Kids », j’oublie peu à peu ma mauvaise expérience. Armelle dit que je me reconstruis. C’est peut-être ça ? Moi, j’ai plutôt l’impression d’avoir changé. Oh, je suis toujours Satine ! Mais une Satine qui a grandi…

    Je prends une profonde inspiration et je souris.

    — Coucou, les amis ! je lance à la caméra. TA-DAM ! Aujourd’hui, je tourne ma première vidéo dans ma nouvelle chambre ! Eh oui, ça y est ! Comme je vous l’ai annoncé le mois dernier, j’ai déménagé. Maintenant j’habite près de Paris, dans une petite ville appelée Sézanne. Je vais pouvoir me rendre plus facilement aux castings, et ça, c’est vraiment cool ! Le temps de m’habituer à ce changement, et je posterai la chanson sur laquelle je travaille, en ce moment. J’ai hâte de savoir ce que vous en penserez ! En attendant, passons à vos questions ! Certains d’entre vous me demandent souvent ce que j’ai ressenti quand j’ai été sélectionnée à Star Kids, puis éliminée quelques étapes plus tard. En premier, facile, eh bien, c’était un feu d’artifice ! J’avais vraiment l’impression de voler ! J’ai rencontré un tas de gens super, et quand j’ai été éliminée, j’étais déçue bien sûr. J’aurais voulu que ça dure plus longtemps. Mais ça reste une expérience incroyable !

    Un bruit de marteau résonne. Je m’interromps quelques instants.

    — Mais assez parlé de moi ! je reprends. La rentrée approche à grand pas, et j’aimerais savoir comment vous la préparez. Êtes-vous en mode déprime : du genre « Oh là là, il va falloir se lever tôt, ça me saoule ! » ? Ou alors, « Trop bien, je vais retrouver mes amis ! » ?

    Je m’arrête à nouveau, mais ce n’est pas à cause du bruit, cette fois. Amis… Je pense à Coline et à Tom. Qu’est-ce qu’ils me manquent ! Heureusement, on discute beaucoup sur Internet. Tom est parti au Japon et adore sa vie. Là-bas, personne ne le traite d’intello. Je crois que je l’envie un peu. Moi, je ne suis pas certaine d’avoir le courage d’aller au collège… Mes parents me laissent libre de choisir. Soit je vais en classe, soit je m’inscris à des cours par correspondance. Les deux formulaires sont posés sur mon bureau, je leur jette un bref coup d’œil. Comment décider ? Comment ?

    — Dites-moi tout, les amis !!! Et promis, je vous fais très vite découvrir mon nouveau titre. J’espère que vous l’aimerez.

    Au même moment, la porte s’ouvre. Ma mère débarque, le visage plus radieux qu’un soleil d’été.

    — Ma chérie, il faut absolument que tu viennes voir ça !

    — Je suis en train de tourner une vidéo, là, je l’informe.

    — Oh, s’il te plaît ! me supplie-t-elle.

    Ses yeux brillent, ça fait longtemps que je ne l’ai pas vue aussi heureuse. Si j’ai traversé une épreuve, ça a également été très difficile pour mes parents et pour mes sœurs. Je m’en veux tellement parfois ! Je sais que ce n’est pas ma faute. Il n’empêche, j’aurais vraiment préféré leur éviter ça.

    — OK, j’accepte, en la suivant.

    Je descends l’escalier avec elle, et sors à l’extérieur, dans la rue. En plus de la maison, nous avons loué le petit local commercial, situé juste à côté, et qui était inoccupé depuis des années. Perché en haut d’une échelle, mon père me regarde. Quel sourire il a ! Je caresse Gibbs qui remue la queue, comme s’il sentait le bonheur ambiant.

    — Tu en penses quoi, Poupie ? me demande papa.

    — P’pa, je t’ai dit cent fois d’arrêter de m’appeler comme ça ! je râle.

    J’ai grandi et je n’ai plus envie qu’on me surnomme « Petit pet » !
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    — Oh oui, pardon, s’excuse-t-il. Alors, tu en penses quoi ?

    J’observe l’enseigne suspendue au-dessus de la vitrine. « École de chant » y est écrit, aux couleurs de l’arc-en-ciel. J’applaudis.

    — Trop beau !

    Ma mère passe un bras autour de mes épaules. Je vois bien qu’elle a envie de pleurer. Cette école, c’est son rêve. Je suis tellement heureuse pour elle !

    — On a presque fini d’aménager l’intérieur, m’explique-t-elle. Tout sera prêt pour la rentrée. Il ne manquera plus que les élèves…

    Il y a un soupçon d’inquiétude dans sa voix, vite chassé.

    — Et si on imprimait des prospectus et qu’on allait les distribuer chez les commerçants du centre-ville ? je propose. On doit faire de la pub !

    — Super idée ! approuve ma mère. En plus, comme ça, on aura le temps de discuter un peu, toutes les deux. Enfin, si tu veux.

    Avec le déménagement et la création de l’école, mes parents ont été très occupés. Mais c’est bientôt la rentrée, et je vais devoir faire un choix. Collège ou cours à la maison ? Prendre le risque de revivre un cauchemar, ou rencontrer de nouveaux amis ? Peut-être ?

    C’est si difficile !

    Alors que je m’apprête à répondre, deux filles passent en riant, sur le trottoir d’en face. Elles ont environ mon âge.

    L’une d’elles me sourit, en ramenant en arrière sa longue chevelure blonde. L’autre me fait coucou, comme si on se connaissait.

    — Bonjour, je leur réponds.

    Elles ont l’air gentilles. L’espace d’un instant, je me vois traverser la rue pour aller discuter avec elles. Mais quelque chose m’en empêche. Quoi ? Je l’ignore. Je suis comme clouée au sol, bloquée. Elles finissent par s’éloigner. Celle qui m’a souri en premier me regarde toujours, par-dessus son épaule…

    — Bon, on déjeune ? intervient papa, qui est redescendu de son perchoir. J’ai une faim de loup, moi !!!

    — Euh, dans un quart d’heure ? je lui réponds. Je voudrais poster ma vidéo.

    — Ça ne peut pas attendre ? me demande-t-il.

    — Non, désolée, p’pa, ça ne peut pas attendre.

    Il soupire. Impossible de manger avant d’avoir donné des nouvelles à tous ceux qui m’encouragent et me soutiennent. Ma mère glisse un bras affectueux sous celui de mon père.

    — Ta fille se donne à fond, lui dit-elle doucement. On se demande bien de qui elle tient ?

    Ils échangent un sourire. Qu’est-ce que je ferais sans eux ? Pas grand-chose ! Je les aime tellement.

    Souriant à mon tour, je désigne le local.

    — Vous verrez, je suis sûre que ça va cartonner. Sûre et certaine !

    Sur ces mots, je retourne dans ma chambre pour poster ma vidéo. Voilà qui est fait ! Je reçois des réponses à peine quelques instants plus tard. Tom – qui se cache sous le pseudo « Roi des jeux de mots pourris » – écrit :

    
      La rentrée, c’est grave cool. Je commençais à m’ennuyer, de toute façon. Si seulement les cours pouvaient commencer à dix heures !

    

    Je m’empresse de taper.

    
      Merci beaucoup pour ta réponse, Votre Majesté ! Si tu veux, je vais composer une chanson qui bouge pour t’aider à te réveiller, le matin ☺. Je l’écrirai exprès pour toi.

    

    Je réponds aussi aux autres internautes. Soudain, j’entends des éclats de rire par ma fenêtre ouverte. Je me lève pour aller voir. Ce sont les filles de tout à l’heure qui repassent, des sacs de courses, à la main. Elles ont l’air si complices…

    La fille aux longs cheveux blonds tourne la tête vers le local, comme si elle me cherchait du regard. Oh non, elle lève les yeux ! Je m’écarte à la hâte. Bêtement.

    Alors, ça va être ça, ma vie, désormais ? Avoir constamment peur des autres ? Je ne veux pas d’une vie pareille, moi ! Hors de question de laisser Lili gagner !

    Je consulte le message qu’elle m’a envoyé, la semaine dernière, en privé. Elle me demande pardon pour ce qu’elle m’a fait, elle voudrait qu’on redevienne amies. Comme avant. En lisant ça, j’ai halluciné ! Je ne prévoyais pas de lui répondre. Je me disais : « Non, mais elle est sérieuse, là ? Elle peut toujours attendre ! » Seulement, je me rends compte que ce n’était pas la bonne solution. Il faut que j’en finisse.

    Les mots me viennent tout seuls.

    
      Écoute Lili, je ne veux plus rien avoir affaire avec toi. Vis ta vie, je vivrai la mienne. Et ne me contacte plus.

    

    J’envoie.

    Et d’un coup, je me sens soulagée. Maintenant, ça y est, la page est vraiment tournée. Oubliée, Lili ! Terminé ! J’ai déchiré cet affreux souvenir, l’ai réduit en miettes, avant de le balancer, comme on jette une vulgaire feuille de papier. Ça me donne le courage de franchir une autre étape. Je me lance tout de suite, sans même y penser. Parce que si je commence à réfléchir, mes peurs vont revenir.
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    Au bout d’un moment à surfer sur Internet, je retrouve les deux filles, grâce à la localisation géographique. Ce n’est pas très compliqué : elles postent beaucoup de photos d’elles, aux quatre coins de la ville. Ensemble, toujours.

    Lorsque je leur écris, mes doigts tremblent un peu…
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